
3ème DIMANCHE DE PAQUES – CHARNY/TOUCY – 1er MAI 2022 

Actes des Apôtres 5, 27b-32.40b-41 ; Ps 29 (30) ; Apocalypse 5, 11-14 ; Jn 21, 1-19 

Les lectures de ce troisième dimanche de Pâques dirigent notre regard vers la résurrection 
du Christ. On ne finira jamais de célébrer la résurrection du Christ. Chaque célébration 
eucharistique dominicale, chaque messe est un mémorial de la résurrection du Christ. La 
résurrection est une réalité qui a bouleversé la vie des disciples et de tout le peuple. C’est 
l’événement fondateur de notre foi. C’est la résurrection qui crée la communauté chrétienne. 
D’abord ignorée, la résurrection est devenue progressivement un fait public connu des 
disciples et de tout le peuple. Cela est dû aux différentes apparitions de Jésus à ses disciples, 
aux femmes et aux hommes de son temps. Jésus n’a cessé de se montrer vivant et de faire 
comprendre que la résurrection s’est réalisée conformément aux Ecritures. Il apparaît aux 
disciples réunis au cénacle, aux femmes, aux deux disciples d’Emmaüs, à « 500 frères » à 
la fois. Dès lors les disciples s’organisent pour parler de cette résurrection du Christ. Les 
évangiles et surtout le livre des Actes des apôtres nous décrivent l'expérience des premières 
communautés chrétiennes qui se forment après la résurrection de Jésus. Elles se réunissent 
les premiers jours de la semaine pour penser à la résurrection de Jésus, pour prier et pour 
envisager la mission. Elles organisent une vie communautaire, une vie de fraternité et de 
partage, une vie de prière et de mission. A certaines des réunions le Christ leur apparaît. 
Toutes les fois où le Christ leur apparaît, il leur apporte la paix et la joie ; il leur donne l’Esprit 
Saint qui inspire un nouveau dynamisme à la vie. Petit à petit, abandonnant leurs angoisses 
et leurs peurs, les disciples commenceront à sortir et à parler de la résurrection de Jésus, 
pour amener des hommes et des femmes à se convertir et à croire au Ressuscité.  Malgré 
l’opposition des chefs religieux et politiques d’alors, les disciples de Jésus iront de village en 
village annoncer la résurrection du Christ. Ils connaîtront la calomnie, les humiliations, les 
fouets et la prison certes, mais ils ne se décourageront pas. Grâce à leur persévérance, de 
nombreuses personnes croiront au Christ. 

La première lecture d’aujourd’hui tirée du livre des Actes des apôtres, nous parle d’une des 
sorties missionnaires des disciples. Pour avoir parlé de Jésus Ressuscité, ils sont convoqués 
devant le conseil suprême pour s’expliquer et dire pourquoi ils parlent du Christ ressuscité 
alors qu’il leur était interdit d’en parler. La réponse de Pierre et des autres apôtres fut claire 
et sans ambages : « Il faut obéir à Dieu plutôt qu’aux hommes. », dirent-ils. En effet Dieu 
est toujours juste et droit. Il aime chaque homme et chaque femme. Il ne fait pas de 
discrimination entre les personnes. Tandis que les hommes peuvent être injustes, méchants 
et malhonnêtes. Les apôtres ont eu le courage de résister aux pressions exercées par les 
dirigeants et ont continué à annoncer Jésus-Christ Ressuscité. Ils ont affirmé leur foi et leurs 
convictions. Ils ont même accepté des coups au nom du Christ. Et au lieu de renoncer à leur 
mission, ils ont plutôt été contents de souffrir au nom du Christ. C’est un exemple pour nous 
aujourd’hui parce que parfois nous avons peur d’afficher nos convictions, nous craignons le 
jugement des autres, nous avons honte de notre foi. Être chrétien signifie maintenir sa liberté 
de penser et d’agir, savoir s’opposer à ce qui est injuste, vivre sa foi ; c’est être capable de 
défendre le caractère sacré de l’être humain, tout en maintenant une attitude de dialogue, de 
collaboration et de fraternité avec les autres. Soyons courageux de nos convictions et de 
notre foi. La foi nous permet de toujours espérer le meilleur que Dieu nous réserve. La foi 
nous permet de traverser les moments sombres de notre vie. Ceux qui croient peuvent 
chanter avec le psalmiste d’aujourd’hui qui a toujours été secouru par Dieu : « Je t’exalte 
Seigneur ; tu m’as relevé. Quand j’ai crié vers toi, Seigneur, mon Dieu, tu m’as guéri ; 



Seigneur, tu m’as fait remonter de l’abîme et revivre quand je descendais à la fosse. » 
(Ps 29, 1). 

Nous avons entendu un passage de l’apocalypse de Jean en deuxième lecture. Il y est écrit : 
« Il est digne, l’Agneau immolé, de recevoir puissance et richesse, sagesse et force, 
honneur, gloire et louange…  À celui qui siège sur le Trône, et à l’Agneau, la louange 
et l’honneur, la gloire et la souveraineté pour les siècles des siècles. » Et les quatre 
Vivants disaient : « Amen ! ». Ce passage du livre de l’Apocalypse et même tout le livre qui 
semble un texte difficile célèbre en fait une sorte de liturgie céleste, une séance de prière au 
ciel, comme nous le faisons dans nos églises chaque dimanche quand nous chantons et 
louons Dieu. Les habitants de la cour céleste de Dieu louent et chantent perpétuellement la 
gloire et la souveraineté de Dieu. L’apocalypse est le livre de la joie et des chants, des 
« alléuia » et des « amen » qui retentissent de toutes parts. C’est une liturgie, une prière 
devant le trône de Dieu où l’on chante la royauté de Dieu et de l’Agneau Jésus-Christ. Ce 
texte nous fait penser à notre crédo qui dit que « Jésus-Christ est ressuscité des morts le 
troisième jour, est monté aux cieux, est assis à la droite de Dieu le Père tout-puissant. » C’est 
donc un texte qui proclame la résurrection du Christ.  

C’est surtout dans l’évangile que nous aurons une proclamation claire de la Résurrection du 
Christ. Ce passage appelé l’évangile de la pêche miraculeuse se termine par la 
reconnaissance que le Christ est ressuscité. C’est la troisième fois que le Christ apparaît à 
ses disciples. C’est le Ressuscité qui permet d’attraper une telle grande quantité de poisson. 
Seul le Seigneur Ressuscité est capable de faire une telle merveille. Alors que les disciples 
ont passé toute la nuit à peiner sans rien prendre, le Christ leur permet d’attraper beaucoup 
de poisson au lever du jour. Il apparaît ainsi à ses disciples et c’est Jean qui le reconnaît le 
premier. Les autres le reconnaîtront quand Jésus leur donnera à manger, le pain et le 
poisson. La pêche miraculeuse est le symbole du Maître généreux et attentif qui donne sans 
compter. Il transforme une nuit de travail vain en une journée d’abondance remplie de joie. 
A nos vies qui nous semblent stériles, Jésus peut donner une fécondité inattendue. Avec 
Jésus nous pouvons toujours espérer le changement des événements en mieux, le 
changement de nos tristesses en joies. Plaçons notre confiance en Jésus et le cours de notre 
vie se changera. Avec Jésus une autre vie est possible.  

En cela l’apôtre Pierre nous donne un bel exemple. Quand il a reconnu Jésus, il s’est jeté en 
toute confiance dans l’eau à la rencontre de son Seigneur. C’est un appel incessant à la foi 
qui nous est lancé. La confiance pousse les disciples à jeter leurs filets ; la foi pousse Pierre 
à se jeter à l’eau. Jetons-nous à notre tour dans l’eau de la foi. Dans la foi et l’amour 
plongeons vers le Christ. Ainsi il nous confiera sa mission d’annonce de l’évangile comme il 
a confié à Pierre la garde de ses brebis. Que l’Esprit nous pousse à sortir de nos tiédeurs 
pour être de vrais messagers du Christ Ressuscité. Amen. 

 


